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LE C O N G R Ě S N A T I O N A L ( C O N C E R N A N T L'ETAT 
E N T I E R ) D E S C A T H O L I Q U E S ( P R A G U E , 1935): 

U N É V É N E M E N T P E U R E M A R Q U É 

Ernst Nittner 

75 ans aprěs le congrěs des Catholiques supranational organisé á Prague en 1860 
par les associations catholiques d'Allemagne et d'Autriche, il s'est tenu a Prague — 
dans un contexte totalěment différent — un congrěs national des Catholiques en 
Tchécoslovaquie. Cependant ce rassemblement demeure á l'ombre des événements 
historiques; en effet le public s'interessait a 1'époque en priorité aux événements en 
Espagne, á la politique abyssinienne de 1'Italie et á 1'influence de la politique 
national-socialiste allemande sur les problěmes tchécoslovaques. 

Toutefois, vu souš l'aspect des rapports entre l'Eglise et 1'Etat, le congrěs des 
Catholiques est une étape importante: la Republique Tchécoslovaque était née á 
partir ďun sentiment anticatholique développé lors de la lutte contre les Habs-
bourg. Le ministře des Affaires Etrangěres Beneš et la Cardinal Verdier de Paris, 
légat du Pape, réussirent enfin a améliorer les rapports tendus entre l'Etat et l'Eglise. 

Cependant il ne fut pas possible de résoudre le probléme central, á savoir les 
conflits nationaux. Les 50 000 Allemands des Sudětes présents a Prague disposaient 
de leur propre programme indépendant. Seulement deux messes furent célébrées en 
commun réunissant ainsi les six nations. Les Allemands jouissaient de 1'égalité á 
touš les points de vue. Aucun incident ne fut signále mais ďun autre cóté aucune 
rencontre entre Tchěques et Allemands ne fut organisée — rencontre qui aurait pu 
s'inscrire dans l'entente et la réconciliation. 

LA T C H É C O S L O V A Q U I E E T L E P L A N M A R S H A L L 

Karel Kaplan I Peter Přibík 

Des hommes politiques et des économistes tchécoslovaques se sont efforfés aprěs 
la Deuxiěme Guerre Mondiale ďobtenir des crédits étrangers nécessaires ä la mo-
dernisation de 1'industrie. Ainsi le Plan Marshall se présenta comme une excellente 
occasion pour obtenir de tels crédits. Cest pourquoi le gouvernement tchécoslovaque 
souhaita participer á la Conference de Paris oů fut traité le Plan Marshall; il 
persista dans sa volonte méme aprěs le départ de la delegation soviétique. La pres-
sion soviétique ainsi que le non catégorique prononcé par Staline au cours des 
négociations menées par la delegation tchécoslovaque á Moscou ont finalement 
interrompu ces tentatives. Le gouvernement tchécoslovaque capitula et révoqua sa 
participation; ce geste fut suivi d'une declaration formelle: Prague aurait mal 
interprete 1'attitude soviétique et Moscou n'aurait pas communiqué assez clairement 
sa position de refus vis-á-vis du gouvernement de Prague. 


